
et le vieux diable 

JEUDI 3 MARS 1938 

Dans la grippe 

sTilarius n'annonçait point du tout, 
dam son «nfaneo. le saint qull allait 
daranlr plus tard, n «tait paresseux, 
d «aprlt Indépendant, ennemi de toute 
eoatrainte. passionné, et le Jouet d'un 
caractère violent. 

•as défaut» grandirent avec lui. A 
•toft-daq ans, quoiqu'il fut d'extrac­
tion plus que modeste, ayant dédaigné 
le choix d'une carrière, il ne faisait tou­

jours rien, si ce n'est le desespoir de sa 
famille par sa conduite déréglée. 

Mais Hllarius était prédestiné. La 
•race le guettait. Elle vint * lui sous les 
espèces d'un vénérable anachorète qui 
avait quitté sa Théoaide dans le but 
louable de dispenser la lumière divine 
aux Alexandrins de bonne volonté crou­
pissant dans les ténèbres du paganisme. 

Car c'était en Egypte, à Alexandrie, 
que la jeune dévoyé s'enfonçait de plus 
en plus dans le mal, sur la pente duquel 
ses vagues croyances grecques s'avé­
raient Impuissances A le retenir. Le soli 
taire eut une Illumination Intérieure en 
l'apercevant. Il devina qu'il suffirait 
d'éclairer cette âme, pour transformer la 
pierre du scandale en vase d'élection 
Et il parla à Hllarius, l'interrogea avec 
adresse, fit agir tour à tour la honte, 
le repentir et la crainte, en lui dévoilant 
lea splendeurs d'un paradis à jamais 
perdu pour lui, et l'abîme infernal ou 
ses péchés le précipiteraient un jour. 

Quelques entretiens de ce genre suffi 
rent. L'Impression reçue fut de celles 
qui ne s'effacent pas. Le loup se mua en 
agneau. Et comme Hllarius ne faisait 
rien * demi il se lança dans la voie 
de la perfection avec sa fougue accou­
tumée, et résolut de racheter par les 
austérités et les pénitences de ls seconde 
partie de sa vie les erreurs de la pre­
mière. 

n suivit le vieillard dans la Haute-

Egypte et lui manda une règle de vie 
S laquelle 11 se conforma scrupuleuse­
ment, n l'aggrava même par des macé-
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rations supplémentaires, tant 11 redou 
tait de ne pas obtenir le pardon de sas 
fautes passées. De cotte conversion si 
Imprévue, quelqu'un n'était pas content 
Qui donc 1 Le diable, parbleu 1 Ifasslr* 
Satanas voyait en effet Lui échapper 
une proie qu'il considérait acquise 
d'avance, à ses chaudières étemelles, et 
cela le dépita fort! 

Aussi, iivra-t-il de rudes combats su 
néophyte. Celui-ci repoussa tous les 

uts et aucune tentation ne réussit 
s 1 émouvoir. Dans ls chemin de ls sain­
teté. 11 progressait à pas de géant. 

D'aventure, 11 fit réflexion que se sau­
ver était bien, mais que sauver les autres 
serait mieux, et ne pourrait qu'ajouter 
à ses mérites, et lui procurer une plus 
grande gloire dans le ciel. S'il allait, par 
exemple, prêcher l'Evangile aux peupla­
des perdues dans les forêts où le NU 
prend sa source, et qui Ignorent Jusqu'au 
nom du Seigneur ? 

Son projet bien mûri il os mit en route 
à travers les plaines de sable et les 
marécages. Et, nonobstant les obstacles 
que Satan accumulait devant lui, par­
vint jusqu'à une tribu nègre, qui 
l'accueillit avec cordialité, n s'établit au 
milieu délie. Et dès qu'il connut quel­
ques mots de leur langue, s em pressa de 
catéchiser ses noirs amis qui embras­
sèrent d'enthousiasme la foi chrétienne 
et reçurent tous le baptême. 

Alors le démon fut au comble de la 
fureur. Est-ce que cet Hllarius allait 
convertir tous les sauvages et anéantir 
toutes les idoles africaines ? Il ne lais­
serait pas davantage diminuer son 
royaume et rejeter ta domination. Il 
arrêterait net la mission en supprimant 
le missionnaire. Et 11 suscita des scor­
pions et des serpents venimeux. Ces 
hôtes indésirables ne firent aucun mal a 
Hllarius qui les chassa sans difficulté. 

Encore vaincu, Satanas perdit toute 
prudence. Un soir, Hllarius distingua au 
fond de sa esse, assex spacieuse, un petit 
être noir * tête énorme et à ventre 
proéminent, qui s'efforçait de brûler le 
livre des Evangiles et la paillote avec lui. 
L'homme de Dieu, dont les regards plus 
saints allaient au delà de l'apparence, 
vit clairement le démon sous ce dégui­
sement grotesque. Aussitôt, saisissant un 
gourdin, U se précipita sur l'intrus, non 
sans avoir, au préalable, fermé la porte 
sur laquelle 11 traça le signe de ls Croix. 

Moulu de coups, le pauvre diable, inca­
pable de s'échapper, hurlait comme si 
on l'eût plongé dans un lac d eau bénite. 

— Grèce ! grâce ! gémissait-il. 
— Je te ferai passer l'envie de me 

nuire, maudit ! 
Hllarius cessa de frapper, lia solide­

ment son ennemi et l'entraîna au 
dehors. 

— Je suis à ta merci. Que vas-tu faire 
de moi ? 

— Tlmprtmer au fer rouge le signe 
de la Rédemption sur la poitrine. 

— Oh I non ! pas cela ! Je te Jure par 
le. cornes de mon roi de ne plus reve­
nir roder par ici. Sois généreux. Dieu 
lui-même. — un Jour que, dans la Pérée. 
je possédais un Gadarénien. — consen­
tit sur ma prière, à me permettre 
d'entrer dans un porc qui s'ébattait là... 

— Ah ! c'était toi... 11 n'y a point de 
porc, par ici... 

— Qu'importe I je me réfugierai en 
un lion... 

— Je n'en al pas sous la main. Et 
puis, tu n'aurais plus qu'à nous croquer 
tous !.. 

— En un crocodile... 
— Il te serait trop facile, au cas où 

tu oublierais ton serment, de commet­
tre quelque méfait !... 

— Eh bien, voyons... 
Us parlaient prés d'une sorte de tumu-

lus Irrégulier, haut de six pieds environ, 
en dôme à ss partie supérieure et flan­
qué de tourelles coniques — ce qu'on 
appelle aujourd'hui une termitière. — 
Hllarius avait remarqué souvent cette 
construction bizarre sans y prendre gar­
de, n croyait à une fantaisie de la natu­
re. L'observation scientifique n'était pas 
son fort, son intelligence ne se tournait 
que vers les choses religieuses. 

— Je ne suis pas aussi orgueilleux 
que tu crois I reprit Satan, et Je serais 
satisfait si tu m'autorisais à habiter un 
des insectes qui grouillent dans ce nid. 

— Un nid ? Où cela ? 
— A U droite. 
— Ce tumulus ? 
— Tout Juste... 
Sans lâcher son prisonnier, Hllarius 

s'approcha et fit le tour de l'énorme 
motte de terre. En un point de là mu­
raille s'ouvrait une brocha produite par 
un accident récent, et que des insectes. 
dos termites, s'occupaient à réparer en 

apportant chacun une bouchée 
d'argile. 

Ce travail intelligent exécuté par des 
créatures sociales si petites, surprit beau­
coup Hllarius. 

— Je ne me serais jamais douté. 
— Te voilà, grâce à mol, plus savant 

que tout à l'heure. En récompense... 
— Soit. Loge-toi dans une de ces bes­

tioles, pour toujours, et ne te risque plus 
sac tourmenter, ni ceux que j'instruis I 
Et le diable, abandonnant la carcasse 

noire dont il s'était afflublée. s'intro­
duisit dons le corps d'un dos minuscules 
ouvriers et se glissa, à l'intérieur du nid 
en faisant mille gambades qui Jetèrent 
lo Jèsordia et l'effroi dans la nombreuse 
et active population do la termitière. 

Et voUà de quelle façon un vieux dlo-
*ra se fit... termite. 

le point faible- , la Poitrine 1 
SI vos» avez usa Grippe, un Rhume, une Toux, iiiigasar TMII 

de suite : il y va de votre santé, de votre vie et de votre bonheur. 
La Grippe débute toujours par la fièvre : un Rhume cominfaor» 

toujours par une sécheresse de la gorge, mais tous deux sont sui­
vis de maux de tête, de courbature et de toux. 

Ne laissez pas traîner cette toux. La poitrine est à ce ninsnrssv 
le point fa ible de l'organisme et, si les troubles persistent, c'est 
la porte ouverte à la Bronchite, à l'Asthme, au Catarrhe. 

Mettez-vous bien en tète qu'il faut vous guérir et pour cela 
qu'il existe un seul remède le : « Sirop des Vosges Cazé >. 

Mme Pichery, 52, rue Ducoùcdic, a Paris, nous écrit que : 
Prise d'une farte grippe, elle ressentait de violents maux as Uts 

avec une toux continuelle ; puis survinrent de fortes douleurs k Ion» 
de la poitrine et des côtes. Les nuits se passaient sans somme». 
Dis qu'elle eut pris du « Sirop des V**aes Cazé H sa toux s'espaça, 
et eue fut remise en quelques fours. 

Grippés, malades négligents, si vejus toussez encore, c'est que 
vous n avez pas pris le bon remède. La preuve de la qualité pour 
un remède, c est la guerison, et le bon remède est celui qui guérit. 

FINOl 
LE TROUSSEAU DE LA POUPÉE 

.Bavoir 
en coton perlé 

— Viens-tu Jouer avec mol, cet après-
midi. Marcelle ? 

— Oh non ! Je prépare ma lessive. 
— Et demain ? 
— Pas davantage, csr « je fais la les­

sive ». Tu comprends, maintenant que 
J'ai tout ce qu'il me faut. Je ne veux 
confier à personne le soin de laver le 
ange de bébé. 

— De bébé, de bébé, qui est celui-là 
encore ? Tu as déjà trois filles. 

— Ah ! tu ne connais pas bébé ? Viens 
donc vite, je vais te le présenter. 

Et Marcelle exhibe un amour de pou­
pon en celluloïd, serré dans un maillot 
d'une blancheur éblouissante. 

— Seulement, dit-elle, c'est un vilain 
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momnt pour lui, 11 a cinq dents qui pous­
sent et 11 me sslit Je ne sais combien de 
bavoirs par Jour ! C'est pourquoi Je ne 
puis retarder ma lessive, car il y aura 
ensuite le repassage et toutes ces bavet­
tes de linon prennent bien du temps 
pour leur remise en état. 

Dans ce cas, ma petite amis, comme 
je vais te simplifier la besogne, car mon 
bébé à mol ne porte que des bavettes au 
crochet I Alors, un simple coup de savon 
et ça y est. Tiens, regarde, J'ai préci­
sément emporté le modèle. Tu vois qu'il 
est Joli et si pratique ! 

Prends uns pelote de coton perlé blanc 
n* 8. Commence le bavoir en faisant 
une chaînette de M centimètres, puis 
des rangs de demi-barrettes sur 7 cen­
timètres de hauteur. Continue ensuite 
dans le même sens sur 7 centimètres 
Jusqu'à ce que tu aies 20 centimètres 
comme sur l'autre coté. Souligne le con­
tour d'un rang de mailles simples et fais 
ensuite la dentelle qui garnit si genti­
ment ce bavoir, sauf à l'encolure. Cette 
dentelle s'exécute ainsi : fais une maille 
simple, dans la chaînette, une maille en 
l'air, trois brides dans la même maille, 
une maille an l'air, une maille dans la 
chaînette et ainsi de suite. Enfin, pose 
un ruban bleu ou blanc autour de l'enco­
lure, on lo cousant de chaque côté. 

Grâce à ce bavoir pratique ,tu seras 
débarrassée d'une partie de tes peines, 
lorsque bébé surs de nouvelles dents. 

« N 

— Mon cher neveu. Je vais te parler 
aujourd'hui d'une question assez délica­
te, car Je vais m e heurter à des tradi­

t i o n s d'autant plus fortes, qu'elles repo­
sent sur des textes de grsmmaire . 

— Alors, mon oncle, vous qui voulez 
me faire parler correctement, vous c o m ­
mencez par démolir la grammaire ? 

— Dans le cas qui nous occupe, oui. 
n s'agit des imparfaits du subjonctif. 
Beaucoup de gens qui se piquent d'être 
des < puristes >. disent par exemple : 
n faudrait que j'allasse, je voudrais que 
vous vinssiez, etc., met tant ensemble un 
conditionnel présent et un imparfait du 
subjonctif. 

— n est bizarre, en effet, de voir voi­
siner ces deux temps. 

— Et cela, quand le condit ionnel pré­
sent exprime un souhait, donc quelque 
chose qui se passera dans le futur... 

» Ce n'est pas une incorrection de 
dire : Il faudrait que J'allasse. Mais, 11 
est beaucoup plus logique de dire : Il 
faudrait que j'aille ». 

— On est sans doute inf luencé par 
cette terminaison e n ait ou ait qui res ­
semble à celle d'un Imparfait. 

» Mais quand puis-je utiliser ces 
fameux subjonct i fs de conjugaison dif­
ficile ? » 

— Quand la première proposition 
exprime eUe-méme une idée de passé 
8uppose, par exemple, que le jeune 
Horace — tu sais de qui Je veux parler 
— revienne, en personne, raconter à son 
père son combat : 

» — Père, que vouUen-votu que contre 
Itrott je fisse f 

» — Quoi » Hé bien, mata que voua 
[mourussiez, mon tilt I » 

— On dirait presque du Corneille. 
— Le mieux, vois-tu. est encore d'évi­

ter 1 imparfait du subjonctif e n ut i l i ­
san t une tdumure de phrase différente, 
avec l'infinitif : n m e faudrait venir, 
j 'eus été heureux de vous voir arriver, 
que vouiiez-vous me voir 'aire contre 
trois, e t c . . Le style y gagnera e n a i s a n ­
ce et toi e n modestie, car je t'avouerai 
qu il n'y a rien de plus prétentieux que 
ces asse. tue. usse. etc.. qui s i f f lent au 
travers d'une phrase. 

L E MARQUIS DE CARABAS. 

Jeux d'esprit 
ANAGRAMME 

— Quand de la nuit perçant les voiles. 
Au ciel scintil lent les étoiles. 
On peut me voir briller. 

— Je descends des hautes montagnes. 
Et. dans nos riantes campagnes. 
On peut me voir couler. 
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Après une longue promenade au soleil 
et sans chapeau, Lolo. d'un ton dolent : 

— Maman, j'ai bien mal à la tète, j'ai 
sûrement attrapé une consolation. ' 

Philatélie et Féminisme 
(SutU) 

Le Fortugal Illustra sa première émission 
d'un profil en relief de la Reine Dons Maria, 
fille de Dom Pedro I". empereur du Brésil. 

Quant aux Pays Bas, ses timbres portent 
depuis 1893 l'effigie de la reine Wllhelmlne. 
dont le peuple néerlandais apprécie les 
rares qualités d'intelligence et la profond-
culture. Des émissions ont également été 
faites à l'effigie de la princesse Juliana. 

Lea Grandes-Duchesses Marlo-Adeialde et 
Charlotte sont également représentées sur 
les vignettes luxembourgeoises. 

La Roumanie se devait d'honorer la 
grande reine Elleabeth, qui publia de si 
belles poésies aoua le pseudonyme de Car­
men Sylva. 

Dans r impossibilité de mentionner Ici 
toutes les souveraines et les princesses por­
traiturée de leur vivant, citons seulement 
encore la princesse Marie-José de Piémont, 
qui figure aux cotée de son mari sur un 
timbre émis au profit de la Croix-Roug* 

(d suivre). 

NOUVEAUTÉS 
Voici que nous pouvons affranchir nos 

lettres à réfugie de Céres qui ornait lea 
vignette* de nos arrlére-grand'méres I C'est 
une surprise que noua a réservé l'Adminis­
tration de* P. T. T. et qui obtient un tréa 
gros succès auprès du public. Ce timbre, 
d'une valeur de 1 fr. 79, est d'une moins 
grande finesse que ses ancêtres, le cadre est 
modernisé, et la monogramme R. F. entre­
lacé remplace la mention République Fran-

Bientét vont sortir les timbres vendus 
avec surcharge au profit du Monument è 
la Gloire de l'Infanterie, l'un de 0 fr. es -t-
0 fr. 33. et l'autre de 1 fr. 73 + a fr. as. 
(raves par If. Fiel. > 

Taéa . trg CHAMPION % * ] £ I j f c u o t 

Prix courant Uluttré de paquet* et collee-
tlons timbres-poste S prix réduits est adres­
sé çretie avsc un timbre exotique «n prime. 

Trouver, horizontalement, huit noms 
de personnage* célèbres et, verticalement. 
S la plaça des X, lea noms de deux grands 
mathématiciens. 

LOGOGRIPHE 
Brave xxxxxxx. tu peux »«»"»•, 
Mais Je ne crois pas me tromper 
En doutant que ta vigilance. 
Non plus que 1* Jet de ta lance. 
Eussent préservé xxxxxx 
De la destruction. — J'ai dit !... 

Solut ions 
des prob lèmes précédents 

Première solution 
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Deuxième solution 

Vers à terminer 
60trRIANTE 
RONRON 
PLIANTE 
BIBERON 
INSOUCIANTE 
MARRON 
CONFIANTE 
MOURON 
ROBE 
DISPOSE 
BAS 
SERVIE » 
VIE ! 
BRAS 

- RÉBUS -
s o l u t i o n du p r o b l è m e précédent 

ILE — PAUX — R' — HOUX — OI — 
R — S — COMETE — RE — HANE — 
FAUX — THE — N' — ONDE — L A ­

RE — PAS — RE 
II faut rougir de commettre une faute 

et non de la réparer. 

Nouveau p r o b l è m e 

«•*> 

BON MOT 
Lucette à Bob : 
— C'est drôle, pourquoi t'as pas peur 

de Tarage T Tes btxtoe, tôt /. 
Et Bob sincère .* 
— Son, f'suis pas brave, ftuls gour­

mand, f espars toutourt l'éclair an cho­
colat r 

MANIXI. 

SALADIN RÊVE D'AVIATION 

MARCHE DO MERCREDI 
A LILLE 

Température. — Nous avons eu pendant 
cette dernière quinzaine un* période de 
temps sec et froid avec plusieurs Jours 
dt bonne* gelées qui ont assaini le* ter­
re* et rétardé la végétation comme 11 était 
désiré, n est vrai que dans quelques par­
ties d* nos région* lé* blé* ont été roussis 
psr le* gelées, mais sans conséquence pour 
l'avenir.' Dans l'ensemble, nos récoltes «n 
terre ont très bel aspect. Nous sommes 
gratifiés aujourd'hui d'un temps vraiment 
prlntanler qui permet à la culture de ter­
miner sse labours et la préparation de ses 
terres pour le* «emsllles qui commencent. 

Blés. — Les offres restent suffisantes 
pour les besoins actuels qui sont toujours 
limités. Marché inchangé sur la semaine 
dernière. 

Fariaes. — Marché inchangé en atten­
dant la prochaine réunion de la Commission 
consultative de* farinée qui doit avoir 
Heu incessamment et qui doit décider d'un 
nouveau prix de farine en raopprt avec la 
hpuass mensuelle du blé et la baisse des 
Issues signalé* d'autre part, et la cote de 
Paris. Les fsi inss restent fixées pour le 
moment à ?S6 fr. et Paris à 270 fr. 

Sons. — San* grand* activité. On cote 
en disponible bonne fabrication courante. 
84 fr.. et en gin* son* 0a, livraison mars-
avril i l et 4 de mal 78. 

Rernoolages. — Plus calmes. On cote en 
blancs. 130-133 fr. en disponible : en demi-
blancs ds 100 à 103 et en bis de M à BS. 

Recoupettes. — On cote en disponible. 
S2 fr.. le tout les 100 kilos bruts nus départ 
Nord. Pas-de-Calais 

Avoine*. — Marehé stationnai!-*, offre* 
toujours très réduites, mais suffisantes pour 
la demande. On cote Jaunes-blanches 116 
francs départ Somme : blanches. 117 dé­
port Somme. 

Mais. — Calme*. Les arrivage* de ces 
derniers Jours et l'abstention presque to­
tale de» acheteurs ont contribué è faire 
fléchir le* cour* de diponlble de 3 fr. 
et par répercussion ceux du livrable. On 
cote Indochine disponible. 117 fr. : avril, 
121 : 4 d* mars. 123: 6 de Juillet. 134. 
Annam disponible. 123 fr. Cinquantlnl dis­
ponible. ISS. 

Kti. — Plu» calme*. Le mouvement de 
hausse energistré la semaine dernière n'a 
pas eu de suite et le* cours ont rétrogradé 
de S tr. Le* sffalrss «ont toujours très 
Trrj"ite». On eot* : 
réduites. On cote : 

Riz Saigon n ' 1 disponible, 133 fr. 
avril. 133 : 4 d'ivril. 134. Birsure* 1 et 2 
disponible. 113 fr. ; avril, 114 : 4 d'avril, 
US. le tout le* 100 kilos bruts logés départ 
Dunkerqu*. 

Seigle*. — Inobangé*. Le marehé n'.-st 
ruer* animé en ce moment et lee affaires 
sent limité** aux faibles besoins d* la 
consommation. On cote : Seigle* de Cham­
pagne disponible. 133 fr. départ Marne. 

Sarrazins. — Marché sans changement et 
pratiquement inactif. On cote : Sarrazins 
de Bretagns. 137 départ. 

Orge* et escourgeons. — Semaine encore 
très calme pour 1* marché des grain* de 
brasMrt*. Les prix sont pour le moment 
stabilisés avec aussi peu de vendeurs que 
d'tJ.wteur». Bn Afrique. 1* prix d* la 
vieille orge a fléchi sous l'influence de ia 
nouvelle, le* condition* cllmatérlquea au 
Maroc et en Algérie étant très favorables. 
A l'strsnger. marché également tréa calme 
arec baisse **n*lbl* en Danoises et Polo­
naise». On cote : 

Orges Beauce. ISS fr. départ : orges 
Bervy, 1S3 dép. ; orge* Chanapegne, 162 
dtp. ; escourgeons Aisne-Champagne, 149 
dép. ; orges Afrique. 141 wagon Dun­
kerqu*. 

Main. — Afrique. 244 fr. ; < 
23S : orges. iS7. 
, Pailles. — Statlonnalres Pailles de blé* 
en bail** pressées. 270 fr. rendu ; pailles 
d'avoine. 260 fr. rendu. 

Fourrage*. — Trèfle. 45 fr. rendu ; lu. 
*ern*. 46 fr. rendu. 

Graine* de lin. — Lé marché termine «ou-
tenu. On cota : : ;Inde» : Bombay Boid 
mars-avril, 14.13.1 ; Calcutta ord. : mars-
avrU. 14.11.3 ; La Plata emb. : mars. 12.7 8 
avril, 12.S 0. : mal. 12.8 ». 

Huiles — De lin. Bombay-Calcutta, ma­
joration d* 15 fr. *ur la* Un* a clair 
lia d* pava, major, d* 40 fr. sur le* lia* 
a clair. 

Tourteaux nourrttare. — Marché soutenu 
On est* : Arachide* : fines plaquette*. 126 
franc* ; ruflsques extra-blanc*, 130 ; blancs, 
120 : gris-blanc*, 116 ; Coprah. ISS. 

Engrais asotés. — Prix d* mars, tout** 
condition*, ristourne* «t majorât, d'usage : 

Sulfat* d'ammonlaqus : 10,60 %, 112 fr. 40; 
20.60. 113 50; 20.60. 114 J0. 

Nitrate de «oude : 10 <V 113 fr. 30. 
Nitrate d* chaux : 13 %. 103 fr. 30 ; 

15.50, 100.50. 
Ammonltrates : 13.30 %. 103 fr. 50. 

Le marché d u l in 
Le marché est toujours dans, un* posi­

tion d attente. La matière première rsst» 
chère, la vent* da* 01* et de* toile* n* se 
réveille guère et les débats parlementaires 
sur la statut du travail ont trop dtmpor-
tance en raison d* leurs résultat* possibles 
sur l'avenir d* l'industrie peur qu'acheteur* 
et vendeurs sortent de leur précédent» ré­
serve. 

Bn Uns de paya, .*» transaction* sont tréa 
nslms* mal* lea prix n* changent pas et 
eootlnueni a se maintenir entre 1.050 et 
1.130 fr» pour la* rouis S terre d* Bsrgues 
•t d* Bretagne, rendu usine. 

Bn lin* d* Belgique, la tendance est un 
peu plu» facile pour la* qualités ordinaire», 
mal» enoore résistant» pour les gennss 
supérieurs qui sont recherchés et devien­
nent plu» rares. 

On commence S parler de» prochaine» se­
maine» et il semble qu* la demande an 
grain** de semence est un pou plu» »etlv» 
qu» l'an dernier. 

n s » toutefois trop tôt pour avoir un* 
ldè» précis» sur llmportano» des embla-
vemenM tant *n Belgique qu'en France. 

A U X HALLES CENTRALES D E F A s U S 
Viande». — Le* petits arrleagao otst •**> 

peu facilité les affair*», |i sillllssais «SB* 
meilleure résistance de» prix a* Baéaa*) «Sa» 
reprise sur le veau (entier ou oaxsst, x*N 
13.30 * 16.30 le kilo; 2—. 11.30 è H.èO: SB», 
9.50 à 11,40). 

Arrivages: 200.000 kilos. Httsasm» est l a 
veille: 51.100 kUos. 

voulues. — Peu d'offra* a* pra «a» 
besoins. Les cours n'ont guère vartè. Oa. 
note seulement de la haï 
mon» (13-14 le kilo) «t d» la I 
poules i mortes 12-16. vivante*. 12—5). 

Arrivages: 31.000 kilos. 
Beurre*. — La demande continu* à SB 

montrer Indolente et malgré ds* 
constamment modérés, le* cour* a*« 
notamment pour lee tentrlfug— ( 

Arrivages: 2.274 matte». Vent*: gJTé ssxsV 
tes. Resserre: 3.437 motte». 

On cote au kilo, cour» exljém»* oè 
moyens: beurres oentrlfug*» de HormeakOSK 
20-27-24,80. Charente*. Poitou, Touralss», 
23-28.80-23.80. Divers. H-24.80-22.SO. Malasat* 
de Normandie. 19-24-21.30. Bretagne, 19-2SW 
20.80. Divers. 16-21-20. Beurre* en Uvraa, 
20-21.50-20 30. Beurre» en vrac. 13.50-10JO» 
19. Salé». 22. 

oruf*. — On envole trop peu de marahsx*» 
dise. Le marché n'a plus qu'un» i****ts*> 
Insignifiante et lea cours continuent leur 
progression. 

Arrivages: 477 colla. Vent*: 710. 
219. 

On cote, au colla de mille. < 
et moyens: œuf» d» Picardie. Worinaixéxo. 
530-720-660. Brie. Beauc*. 0*0-060-060. Et*» 
ta*ne. 500-630-570. Poitou. Tourain*. OSsxtrOv 
380-730-680 Champagne. Bourgogne, B u s » 
bonne!*. 620-600-640. Auvergne, MVH, **0» 
650-630. Canes. «80-700-680. Conserves. SOS» 
550-520. Maroc. 400-540-510. 

rrontages. — vente calme. Balsa» »ur las 
camembert* normands «t 1* pont-l'i 
Hauase sur le* coulommlers divers. 

Fruits. — Vente calme aux ancien* 
Légumes. — Marché pou animé, 

sur les laitue*, ccarole*. artichaut*, navet* 
commun*, pissenlits de Vendée, prarirn** est 
terre nouvelle* blanches. Hausse *ur et* 
poireaux, mâches, oseille et pomma* Oa) 
terre nouvelle* Hollande. 

Poissons. — Vente active à eau— as» 
carême. Cependant l'Importance de l'eatr* 
a été cause d'une bal*»» sur lee bar»*»»». 
harengs étrangère, langouste», gros nsaxfttav 
reaux. muleta, sol»» et turbots. 

Hsusss sur le* congres et petit* xao-
quereaux. 

LES POMMES DR TERRE 
AU MARCHfe. DES INNOCENTS 

Le marché a été dépourvu d'activtsèî 
malgré la modicité dea offres le* cours ostt 
peu varié. 

On cote approximativement aux 100 tttsOO 
départ en vrac: 

Esterllng Région de Paria. 45-46. NonL 
41-44. Sarth». 50. Loiret. 47. Royal* d'Os» 
léana. 30. aana acheteur*. Rondes Jsasnas 
de Bretagne. 28-29. Sarthe. 26. K*sl»M» SB» 
Bretagne, épuisé. Ssucls**» d* ato**a*x*S) 
toute* venantes. 34-33. Grosses triée», 37-6*. 
Rosa Sarth*. 75. Loiret. 63. C6t*»-du-H*»xL 
70. nominal. Boa* Mam*. 
53-57. 

Bn Un* d* BuesH, 1» monopoi* soviétique 
n'est «nui*— fans isndsiu pour l'Instant. 
Sur place, U y a d* salit»» extra* du né­
goce à de» mets légersensn» pra* faoU*» 
v*r* 30 llvr** à SI livra» « f Oand pour I* 
B E.K.O. lr* sorte, mais U flloturo e'ab*-
tlent toujours. 

Bxt étoupe*. la* qualités d'Importation 
•ont plu* dllsHitsi La* ètBupo» Indigènes 
d* peaga»*. a* S a* a a i t U*u qu'a «as 
muuvaaaasi d'affairée Igil—iin rédmit». 

Tvi*illl**sai araaMS «a ****S*S» a* telUa-

^%î"lUr i%T47SSfM **S£ 
„ è U tmiéé C glsaBa» tnéso y s t U i a -

§mmmlt^mmmaaammfmlt^mmmmmmmam 

Dentiers 
Maintenus Fermentant 
En Place Toute La Journée 

Snug maintient le* fausses dea ta tovxala 
uuufcr. iDiDDCi. irritvsi 

bu louer dan* la bouche. Le plas petit gi*sa). 
ou pareeUe d'aliment ne penl M glisse» a*»x* 
l'appareil Vous pouvez *»a*g«» «t »*!*• 
tout aussi bien qu» vec ve* dents sntszoxèsasV I 
Snug met fln à tons le* enaai* e*»*** «xs* 
le» dentier*. Procures-voaa Sa** enes v*x*za 

f iharmaciea oa envoyez-nous 3 
imbres-poste pour recevoir soi 

cret. un généreux ech sntillon. So«g. 
cle Normale, Serv. î i E , 19,r• DrOMt, 

rn^exot 
^ P e r l * . 

L E S COTONS A D H A T E E 
tcaotur») 

Tendance oalm». — Mars. 40040: oaaxa, 
405.30; mal. 412.00; Juin. 415-30-. JnlTtat» 
421.00; août. 423.50; sepHaahi». Sa***; OS» 
tobr», 433.50: novembre. 420-00; »x»s*aa*s»a> 
441*0; Janvier. 444.50: février. 446*0. 

FOIRE INTERNATIONALE dt LYON 
L* samedi 12 mars s'ouvrira la réuntou a* 

printemps de la Fo in International* *o 
A ostt* occasion, la Société National* Sx*/ 

Chemin» d» fer français accord», a «ou» sas 
lndu»trleis et commerçant» pstsusé». «sa 
billets allsr-retour Individu*»», valsais» «m 
11 au 23 mars, avsc réduction d* 4* % *t 
faculté d'arrêt au retour, 
billet» par maison 
obtenir, le» Intéressé» devront a* 
leur patente de 1937 »t, i 
demander 
réduction 
devront faire vlasr 
(Bureau ds» Chemin» d* f*r) s» texsasV 
visé. C M formalité* «ont In I l s s ianSt i i sxaj 
bénéficier d* U réduction. 

D'autre part, sur rartaln** asssxasxi «** 
ligne* de U région du Sud-Sa* 0SSBX*K*X*X«M 
ment P 1 J I I et au dépars ' 
gara» d'autres résesnv, la» e t 
Foire bénossxsvroBt, «m U o a S* 
billet» i i so l»m, avsc réduction 
d'un* validité de 4 Jours, n a i s 

de 1937 «t. «n gare a» Sèpajé, 
flehet spécial comportent sa 

Sur* *n isxssxa « u i 
dulr» la pres»réxeii d» 13 » . 
très r»iui*ut«a> tenu» quolqu* i 
eut** par 1* tassas* qui **sas*< 
condition* a* 1* part i— 


